
16 La Côte Mercredi 7 mai 2008

Chauffage en tête, clim’ en hausse
C’est pour le chauffage domestique que les Suisses utilisent

le plus d’énergie. La consommation destinée à la climatisation est
nettement plus faible, mais c’est celle qui a le plus augmenté ces six
dernières années (+9,3%) a indiqué hier l’Office fédéral de l’énergie.
Le chauffage est le plus grand consommateur d’énergie avec 35%
du total. Un peu plus d’un quart (28%) de l’énergie consommée
en Suisse sert aux déplacements intérieurs. La chaleur industrielle
en demande 13%, l’éclairage 9% et l’eau chaude sanitaire 5,5%. ATS
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Suisse

Sion
Le député filmé en se
droguant porte plainte
■Le PDC valaisan a suspendu
hier un de ses députés au Grand
Conseil. La décision a été prise en
accord avec l’intéressé après la
diffusion dans certains milieux
d’une vidéo montrant le
parlementaire consommant de la
drogue. Le député s’estime
victime d’un coup monté. Il a
déposé plainte pour chantage,
extorsion de fonds, vol et faux
dans les titres, a communiqué
hier le PDC valaisan. Pour le parti,
il appartient à la justice de se
prononcer. Le député est
l’œnologue Xavier Bagnoud,
40 ans. Il a déclaré hier J’ai
commis une grosse bêtise. Je suis
prêt à payer l’addition de ce
comportement aussi stupide
qu’inacceptable. Le PDC prône
la lutte contre les stupéfiants
et estime que les faits sont
graves. Ces raisons ont conduit à
suspendre le député de toutes ses
activités parlementaires jusqu’à
la clôture du dossier, écrit le PDC.

Lausanne
Feu vert pour le Musée
des Beaux-Arts
■ Le projet de nouveau Musée
cantonal des Beaux-Arts (MCBA) a
franchi hier une étape essentielle.
Les députés vaudois ont octroyé
un crédit d’étude de 390 000
francs qui équivaut à un feu vert
pour le gouvernement fortement
mis sous pression. Après plus de
trois heures de débat, le Grand
Conseil a finalement voté l’entrée
en matière par 82 voix contre 32
et 20 abstentions. Le vote des
quatre articles du décret n’a plus
été ensuite qu’une simple
formalité, le texte n’étant modifié
que sur un point. Le MCBA sera
implanté au bord du lac,
à Bellerive. ATS

Zurich
Lenumérounbancairesuisseaperduprèsdedouzemilliardsdefrancsaupremiertrimestre.

Près de 5500 salariés, dont 1500 en Suisse,
feront les frais de la débâcle de l’UBS
E mbourbée dans la crise

du crédit et essuyant
comme attendu une

perte abyssale de 11,535 mil-
liards de francs au premier tri-
mestre, l’UBS va réduire la voi-
lure. D’ici mi-2009, la banque
compte biffer près de 5500
emplois, dont 1500 en Suisse,
sur un total de 83 800.
La perte nette du numéro un
bancaire helvétique et premier
gestionnaire de fortune mon-
dialeestenligneaveclemontant
dequelque12milliardsdefrancs
dévoilé le 1er avril dernier, a rele-
vé hier le patron Marcel Roh-
ner. La débâcle reflète princi-
palementleschiffresrougesvifs
delabanqued’investissementà
hauteurde18,228milliards.Afin
mars 2007, l’UBS avait engran-
gé un bénéfice net trimestriel
de 3,031 milliards.
Confronté à un début d’année
difficile, l’établissement conti-
nuesaquêted’économiesenta-
méeaudeuxièmesemestre2007.
Dans le cadre de la réduction
d’effectif, l’UBS procède dans
l’immédiatàunenouvellecoupe
de 2600 postes dans sa division
InvestmentBankauxEtats-Unis
etenGrande-Bretagne,aprèsen
avoir supprimé 1500 l’an passé.
Cettepartiedelarestructuration
seferaessentiellementparlebiais
de licenciements, a précisé Mar-
celRohner.Afindécembre2008,
la banque d’investissement
devrait encore compter 19 000
collaborateurs.

Autres secteurs
touchés
Dans les autres activités, UBS
supprimera2900postesd’icimi-
2009 si les conditions de marché
ne changent pas, a averti Marcel
Rohner. La majeure partie de ce
deuxième volet de la restructu-
rationinterviendralecaséchéant
parlebiaisdesfluctuationsnatu-
relles, mais des licenciements
ne pourront être évités. Eton-
nées que les employés de la ban-

que en Suisse doivent subir les
conséquences de fautes commi-
sessurunautrecontinent, l’Asso-
ciation suisse des employés de
banque (ASEB) et la Société
suisse des employés de com-
merce (SEC) se sont insurgées
contre ces licenciements.
Conséquence de l’agitation des
marchés et des répercussions
de la crise sur la réputation de
l’UBS, l’établissement a vu sa
clientèle,enparticulierlesinves-
tisseurs institutionnels, lui reti-
rer des fonds. De janvier à mars,
les sorties d’argent ont atteint
12,8 milliards de francs, alors
qu’un an auparavant la banque
avait vu affluer des nouveaux
avoirs pour 52,8 milliards.
Seules les activités internatio-
nales de gestion de fortune ont

enregistréunaffluxd’argentfrais,
quis’estmontéà5,6milliardsde
francs. L’unité suisse Business
Banking Switzerland a subi un
reflux de 1,9 milliard et celle
active dans la gestion institu-
tionnelle (Global Asset Mana-
gement) des sorties de 16,5 mil-
liards.

Analystes déçus

L’ampleur de ces retraits a de
manière générale déçu les ana-
lystes. Certains spécialistes ont
égalementjugéinsuffisantes les
mesuresderéductiondescoûts,
sebasantsur lefaitquedescon-
currentsdel’UBSontréduit leur
effectif de 10%. A la Bourse
suisse,lasanctionnes’estpasfait
attendre, le titre a plongé de

4,50% à 35,22 francs, dans un
marché SMI en net repli de
1,50%.

Exposition réduite

Conformément aux attentes,
l’activité revenu fixe, changes et
matières premières (FICC) de la
banque d’investissement a
encore souffert des pertes réali-
séessurlemarchéhypothécaire
américain et des positions de
crédit structuré. L’UBS n’en n’a
pas moins réduit de manière
significative son exposition
depuisletroisièmetrimestre2007,
a relevé Marcel Rohner. A fin
mars,lespositionsnettesliéesau
«subprime» se montaient à 15,6
milliards de dollars, contre 27,6
milliardstroismoisauparavant.

Celles adossées à des hypothè-
ques Alt-A ont reculé de 36,7 à
17,1 milliards de dollars. Par
ailleurs, Marcel Rohner a con-
firmé la signature d’un accord
avec le gestionnaire d’actifs ins-
titutionnels BlackRock. L’UBS
lui cédera des engagements liés
à des hypothèques pour 15 mil-
liards de dollars.

Dans le flou

Evoquant un retour à la renta-
bilitépourl’établissement,Mar-
cel Rohner est resté vague, ne
souhaitant indiquer si le ren-
versement de tendance inter-
viendraitcetteannéeouen2009.
Même si le pire semble derrière,
de grands défis attendent encore
l’UBS, a-t-il commenté. ATS

Le patron de l’UBS, Marcel Rohner est resté vague, ne souhaitant indiquer si le renversement de tendance interviendrait cette année
ou en 2009. Même si le pire semble derrière, de grands défis attendent encore l’UBS, a-t-il commenté. Keystone

Repères
Berne Le Parti socialiste veut en
finir avec une politique fiscale
qui favorise par trop les plus
riches. Au lieu des nouveaux
cadeaux que Berne prévoit en
faveur de ces derniers, le PS
exige que les familles avec
enfants bénéficient enfin d’un
geste et dépose une initiative
populaire. Munie de 118 852
signatures, l’initiative Pour des
impôts équitables, déposée
hier, veut limiter la
concurrence fiscale dont seuls
les plus hauts revenus et
fortunes tirent profit. Si le texte
est accepté, le barème
dégressif, jugé
anticonstitutionnel par le
Tribunal fédéral il y a près d’un
an, serait clairement interdit.

ATS

Berne L’accès à l’internet
à large bande chez Swisscom
a été largement rétabli hier.
Une panne était survenue lundi
vers 17h30 et avait perturbé le
réseau. De nombreux
internautes de toute la Suisse
n’ont pu se connecter au réseau
ADSL depuis lundi. Les
opérateurs découlant de
Swisscom ont également été
touchés. Seuls des clients isolés
sont encore concernés. ATS
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La demande de produits transformés à base de pommes de terre a tellement
augmenté qu’à un mois de l’EURO 2008, les stocks s’épuisent.

La crise de la patate aura-t-elle lieu?
A unmoisducoupd’envoi

del’EURO2008, laSuisse
frise la pénurie de pom-

mes frites et de chips. La
demande a tellement augmen-
té que les réserves sont bientôt
épuisées,affirmeSwisspatatqui
demande à pouvoir importer
3000tonnesdepommesdeterre
supplémentaires.
Les ventes de produits à base de
pommes de terre sont largement
supérieures aux attentes, indi-
queSwisspatat, l’interprofession
de l’économie de la pomme de
terre. Et d’ajouter que malgré

des stocks supérieurs à la
moyenne, les réserves disponi-
bles ne suffiront pas à couvrir la
demande jusqu’à la prochaine
récolte.
Et comme celle-ci aura lieu plus
tardcetteannée,Swisspatatveut
importer, en plus des 3000 ton-
nes de pommes de terre desti-
nées à être transformées en fri-
tes ou chips, 5000 tonnes de
patates pour la consommation.
Toutes ces importations sup-
plémentaires doivent encore
obtenir l’aval de la ministre de
l’économie Doris Leuthard. La

demande suscite toutefois une
certaineincompréhensiondans
son département puisque plu-
sieurs producteurs ont stigma-
tiséàlami-avril l’importationde
2690tonnesdepommesdeterre
précoces d’Egypte. Ils criti-
quaient le fait d’une part que la
Suisse se rend co-responsable
des émeutes de la faim qui ont
frappé ce pays et, d’autre part,
que ces patates concurrencent
les produits indigènes. C’est
pourquoi des renseignements
supplémentairesontétédeman-
dés à Swisspatat, a indiqué hier

à Jürg Jordi, porte-parole de
l’Office fédéral de l’agriculture
(OFAG). En cas de concordance
dans la branche et dans une
situation normale, ce type de
demande est accepté, a-t-il pré-
cisé.Maisdanslecasprésent, les
autorités veulent notamment
établir si ces importations sup-
plémentairessonteffectivement
nécessaires.
D’autant plus que du côté de
McDonald’sSuisseetdeZweifel,
on ne craint pas la pénurie. La
chaîne de restauration rapide et
le fabricant de chips ont antici-

pé la hausse de la demande.
Chaqueannée,quelque500 000
tonnesdepatatessontmangées
outransforméesend’autrespro-
duits en Suisse. Selon les direc-
tivesdel’OMC,aumoins22 250
tonnes de pommes de terre
importées doivent pouvoir être
vendues sur le marché helvéti-
queàbasdroitsdedouane.Selon
les besoins, la Confédération
peut augmenter ce contingent.
Ainsi, au cours des cinq derniè-
resannées, les importationsont
oscillé entre 23 000 et 60 000
tonnes, selon l’OFAG. ATS
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